
RGUBAIX-TOURCOING 
st 1 * N o r d Am Xm. Wrm.xx> 

La Mairie nous communique l'avis suivant1 

« D'après u n e dépèche adressée au Maire 
de Roubaix par M. Achille Scrépel, député , 
le déeret déclarant d'utilité publique l'ou
verture de la rue de la Gare (projet n» 'i) 
aurait été s igné le 1* de ce moi s par M. 
le Présidsnt de la République. » 

Dans le scrutin qui a e u l ieu hier à la 
Chambre sur le rétablissement du crédit 
volé par le Sénat pour le traitement des 
Card-naux, M. Achille Scrépel, député de j 
Roubaix. s'est abstenu de voter. 

Il en a été de même dans le scrutin sur 
le rétablissement de certains crédits vo lés 
par le Sénat, relatifs aux établ issements 
religieux, et dans celui sur le rétablisse
ment du crédit voté par le Sénat relatif a 
l'entretien des édifice' diocésains. 

Le représentant de Roubaix a la Chambre 
est sorti de sa réserve dans le vote, moins 
compromettant.sur l'ensemble du projet de 
loi adopté par la Chambre des députés ,* 
adopte avec modifications par le Sénat, 
ponant fixaliou du budget des dépenses 
Se l'exercice 1881, et dans celui sur le pro
jet de loi portant ouverture au ministre des 
finances, sur l'exercice 1880, d'un crédit 
supplémentaire pour l'inscription des p e n 
s ions civiles. 

toyen, M. Alfred Lehembre, domest ique , 
n'a pas hésité à se jeter à la tète de l'ani
mal. Il e:-t parvenu A le maîtriser après 
avoir été traîné sur u n espace d'environ 
100 mètres . 

Mous s ignalons le fait à qui de droit. 

M. Tryslram, député d u Nord, a déposé 
une pèutiou de 74 employés de3 contribu
tions indirectes de la tous-direct ion de 
Dunkerque. 

On annonce la mort dé M. Le Bleu, i n g é 
nieur en chef des mines du Nord et d u 
Pas de-Caiais, eu résidence à Douai. 

M Le Bleu a succombé à une attaque 
d'apoplexie, qui s'est produite, il y a deux 
ou trois jours. 

Il était â?é d'environ 52 ans. M. Le Bleu 
est V*DU à Douai après la guerre, i l avait 
fait presque toute sa carrière d'ingénieur 
ordinaire a Mulhouse. 

Un habitant de Wasquehal , M. Jean-
Baptiste Deschamps, a commis , hier, u n e 
imprudence dont il s e répent bien aujour
d'hui. Invi té à dîner, chez sa sœur , qui 
demeure dans le vois inage , Deschamps a 
laissé ouverte la porte de sa maison, cir
constance dont u n rôdeur a profité pour 
pénétrer chez lui et enlever s ix pièces de 
cinq francs en argent qu'il cachait précieu
sement d ns la poche d'un de ses gi let i . 

L'auteur d u vol n'est pas c o n n u . 

La plupart de nos concitoyens ont déjà 
vis ite la Brasserie Alsacienne l'un des cafés 
l e s p lus fréquentés de Lille, bien c o n n u 
pour son excel lente bière de Munich et 
pour la choucroute, le saucisson et le j a m 
bon de Strasbourg qui s'y délectent à toute 
heure de la journée. Roubaix v a posséder 
un établissement de ce genre. 

La Brasserie Alsacienne, s'ouvrira samedi 
soir, rue Nain, a l'ancien Café du Centre, en 
face de l'Hôtel Ferraille. 

La quête au profil du Denier des Expulsés 
organisée à Tourcoing, par M. Edouard De-
w i v r i n , a produit jusqu'aujourd'hui, nous 
d i t -on , une somme d'environ 5000 francs. 

Samedi, 18 décembre à 7 h. 1/2 du m a l i n 
Sa Grandeur Mgr l'évêque de Lydda confé
rera le Sacrement de l'Ordre à lu minéros, 6 
sous-diacres 33 diacres et 8 prêtres. 

Cette cérémonie aura lieu dans la chapelle 
du Grand-Séminaire do ..ambrai. 

Dans le procès qui lui est intenté pour 
outrage au conseil académique, le Propaga
teur oc Lille sera défendu par M. Robinet 
de Ciery. 

M. JfCkor au 27e do l igne, est nommé 
sous-lseutenaut au 84e, e u remplacement 
d« M. Curnuot, nommé lieutenant. M. 
Tb.ieb.iul, adjudant au 29e de l igne, est 
nommé sous- l ieutenant au 43e, en rempla-
ceui"ui de M. Rouyer, n o m m é officier 
d'hab Meii'Cntau Me bataillon dechasseurs . 
M Fouvner, adjudant au 33e de ligu», est 
nomme gous-lieutcnant au 73e, en rempla
ce meut de M L e n y . démissionnaire. M. 
P t b i y r o , adjudant au 23e, nommé sous-
lieuieuaiil a i 73e, en remplacement de M. 
G.tiot, admis à la retrait*. M Merc-.er, ad
judant nu 42.', nommé sons lieutenant au 
117*, en remplacement de M.Couti ,nommé 
purle-1rr»p W L 

Sont é.eve» au grade de médecin aide-
m-j >r de 2e elMM : MM. C. Richard, à 
'hôpital do Lille. Camus a Valenciennes, 
CabarroD, a Dunkerque, Don à Cambrai, 
Brault a Maobeuge. 

M. PrtliB, lieutenant breveté au 127e, est 
des gué pour servir en qualiié d'officirr 
d'ornoroaie» a i i p i è - d e M le général de 
Cuiny. commandant la Ire brigade d'infan
terie [ I N divi i .on 1er corp. ) et les subdivi
s ions de Lille et de VaU n c e n n e s -

M. • « m e t , sous-Ucuteuaut au 73e de 
l igne, est nommé à l'emploi ire sour-l ieutc-
nant porte-drapeau du corps dont il fait 
partie, en n mplacenient de M. Simon, 
promu lieutenant M.Conli, souf-l ieutenant 
au 127e, est n o m m é à l'emploi de t o u s -
l ieutenant porte-drapeau du corps dont il 
an partie, eu remplacement de M. Metta-

veat , promu lieutenant. M.de Bussy , sous-
l ieutenant au 02-.-, passe au 73e pour y 
occuper un emploi de son grade en rem
placement de M. Vernet, promu porte-
drapeau. 

M. Peitoquin, lieutenant-adjoint au tréso
rier du 73e de l igne, passe au 102e pour y 
occup-T un emploi de l ieutenant, en rem
placement de M. Balizeaux qui permute 
avec lui. 

M. Azsïs , sergent-major à la lue section 
de. commis d'administration, a été nommé 
adjudant commis-greffier de 2e classe au 
conseil de guerre de la Ire région de Lille, 
e n remplacement de M. Vaudot, passé au 
consei l de guerre d'Orléans. 

On l u ô a û s le Bulletin de l'enseignement 
primaire du Nord, qu'à l'oecasion du n o u 
vel an, les classes vaqueront dans toutes 
l e s écoles primaires publiques du départe-
Bwnt, le vendredi 31 décembre et le samedi 
lC Tjanv:er. 

Le train qui part de Lille vers 5 h. 3/4 
pour Bruxelles , subit des retards quotidiens 
d'environ un quart d'heure.Nous ne savons 
pour quelle raison. Il y a là, en tout cas, 
une irrégularité dans le service qui devait 
amener u n accident. 

L'accident s'est produit mercredi soir ; 
le train, parti avec le relard ordinaire, a 
tamponné, à Fives , à l'entrée de la voie de 
Tournai, un train de marchandises. Les 
wagons d arrière ont été mis en pièces. 

Fort heureusement personue n'a été 
blessé. 

Les voyageurs sont restés environ u n e 
demi-heure sans pouvoir obtenir u n ren
seignement. On comprend l'angoisse qu'ils 
ont dû éprouver au mil ieu de l'obscurité, 
apiès la violente secousse qu'Us avaient 
ressentie. Ou aurait pu cependant les ras
surer en leur faisant connaître la portée 
réelle de l'accident. 

On neus assure que le train qui part u n 
peu plus tard, vers sept heures , pour 
Cysoing, et qui emprunte la l igne de 
Tournai jusqu'à Ascq, a été conduit jusqu'à 
Fives , où il a attendu une heure, que les 
voyageurs ont manqué la correspondance, 
et ont dû coucher dans des localités q u i 
présentent peu de ressources, alors qu'il 
eût été si facile de les prévenir et de leur 
éviter le stationnement à Fives , et l ' incon
vénient de passer la nuit dans u n e bour
gade -

H. Ch. Vervoitle, inspecteur-général de 
la mus ique dans les écoles normales de 
France, membre du comité d'examen des 
classes du Conservatoire, v ient d'arriver à 
Lille en tournée d'inspection. 

Dans la ?éance qu'il a tenue samedi soir, 
]e conseil municipal de Lille a voté un cré
dit de 500 fr comme participation à l ' é n c -
tion. * Bi-uxell»^, du monument funéraire, 
à la mémoire 'les soldais français, morts e n 
B-.lgique p tdant la guerre ae 1870 

t Nous apprenons la mort de M. Mariage, 
père Uucouseilier municipal M Mariage, 
cri déctuAi a Lilic, a l 'agi de 77 ans. 

Ua autre membre d u conseil , M. Baggio, 
v'~é.ut u'êtru eua l imeui frappé dauss.es plus 
« M M atleciioue : Mme B . g g i o , ta mère, a 
fcuccunibt; hier. 

On s'arrêtait hier le long de la l igne des 
cars a vapeur de Lille à Roubaix e u voyant 
passer une voiture d'une l'orme toute spé-
«suû*, remorquée par u n car de voyageurs 
<*t r»>trMihV"' a s y reprendre à uu w<<gou 
«le bagages ae petite* d imens ions . 

Il parait que, es nouveau véhicule est u n 
CJBMCJI desi iué au IfaMpMI Ues me».sag«-
V S v~»<;ur isur routée. Kous ignorons en-

C l i r e lOUlefo..* si Ces •. r e p o r t s d e p u i s 
longtc -nos annoncé», vont; enfin être, orjga-
aiiies deuuHivcine.ni pendant la période 
«l'hiver. 

U n cas de mort subi te s'est produit h ier , 
chez MM. Thérin et O fabricants, rue cte 
la Fosse-aux-Chêues. Va ouvrier tisserand, 
v e n u de Mou veaux pour toucher son s a 
laire, c'est subitement affaissé. Quand o n 
l'a relevé, il avait cessé de vivre. .' 

Cet h o m m e nommé Ch. D«i-camps, était 
â g é de 64 ans, Le corps a é té trausporre à 
l'hôpital . 

L'association fraternelle des employés 
des chemins de fer français, caisse libre de 
retraite et de secours entre les employés et 
ouvriers de toutes les compagnies , a été 
autorisée par arièté.en date du 16 n o v e m 
bre, de M le Préfet de police visant la dé
cision ministérielle du 10 du m ê m e mois . 

Envoi franco des statuts contre 0.21 c. 
adressés à l'Association fraternelle, 110 bis , 
rue Saint-Antoine, à Paris. 

A p r è s !a Grande-Harmonie, l a Grande 
Fanfare. Cette société musicale donnera, 
d imanche prochain, à 7 h 1/2 du soir dans 
le salon de la Mairie, un concert vocal 
et instrumental offert à ses membres 
honoiaires . La Grands-Fanfare s'est assuré 
le concours de MM. F. Vcrmeeren, léDor, et 
Ch Waeyenberge , baryton, premiers prix 
des conservatoires de Bruxelles e ldeGand; 
A u g Guillaume, trombone-solo de la musi
que d'artillerie de Douai ; Arné, piston, et 
Demartelaire, chanteur comique. 

Voici le programme de la soirée : 
PRBMIBRE PARTIE.— Wagner, marche triom

phale du Tannhauser Grande-Fanfare. — Goil-
fried Staull', le J/a^yar, Vermeeren.—Paimparé, 
Moiceau de salon, Arné. — Umnander, air du 
Maître CAaH<e«r.\Vaeyeubersïe.— N. Bousquet, 
air varié pour trombone, Guillaume. — *' , 
Chansonnette. Demartelaire. 

D E U I È M B PARTIE. — Meyerbeer, Fantaisie 
su'l'A'toi/e du Nord, Ormmét Femfmn — Darcier, 
Ae jouons pas arec le cœur, Vaeyenberge. — 
Klosé, air varié, Guillaume. — Gounod, air de 
la Reine de Saba, Vermeeren.— Arban. air varié, 
Arné. — Auber, duo de la Mufttc de Portici, 
Vermeeren et Waeyeuberge. — »**, Chanson
nette, Demartelaire. 

Le piano sera tenu par M. Desurmont. 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 

Un cheval attelé â une ba layeuse s'est 
débr.cie, hier, rue d e M o u v ; a u x e t *'esf m i s 
a parcourir cel te rue dans une course ftiri-
buaae. Heureusement nu courageux « -

n'est pas prouvé et, ce qui l'est beaucoup mieux, 
c'est que, malgré sou âge (55 ans), elle se livre 
à la prostitution, ainsi que sa fille, mère de l'en
fant dont il est parlé ci-dessus. 

Malgré une défense habilement présentée 
par Me Ovigneur, la femme Mélanie Vandenest, 
est condamnée a 2 mois de prison et 16 fr. 
d'amende. 

4° A/faire — V o l 
Adélaïde Bardiaux es.t accusée d'avoir volé 

70 francs dans l'armoire de M. Devernay, caba-
rcticr à Wattrelos. 

renflos que vous venez de prononcer sur une 
dénonciation calomnieuse, sans enquête, sans 

; consulter le-* représentant» officiels de la com
mune, me pr«uve qu'à l'avenir je n'ai plus à 
compter sur le concours préfectoral; que je 

j serai condamné, au contraire, à subir des ac-
j tes auss-i compromettants pour l'ordre public 
I que pour les intérêts privés. 

» Dans de pareilles conditions, je ne puis 
conserver une autorité que vous voulez rendre 
impuissante, j'ai, en conséquence, l'honneur 
ae vous adresser ma démission des fonctions 

Ce qui l'accuse c'est que, moins de deux I a e . maire de la commune de Gorenfios, que 
heures après le vol constaté, elle était îetrou- ! i £ remplies sans interruption depuis le 9 
vée à la frontière ayant déjà dépensé une cin-

Audience du 16 dêcemhè. 
affaire. — Outrages à un garde-

champêtre. 
Il y a, paraît-il, des batailleurs à Prémesque. 
Le sieur Georges Forbé s'est distingué entre 

tous. Un de ces dimanches, dans le cabaret du 
sieur Gilmez, en cette commune, Forbé chica
nait tout le monde. Il faut bien dire qu'il était 
entre deux, et même peut-être entre trois et 
quatre vins. 

11 y a du pour et du contre là-dessus dans 
les dépositions des témoins. 

Six ont entendu l'accusé dire au garde qu'il 
n'était qu'un fainéant,etc.; trois nesaventrien, 
si ce nVst que c'était le jour du conseil de ré
vision. 11 y avait de l'émotion dans l'a'r. De 
propos en propos, Forbé s'empoigna av< c Mar-

Suillies; d'autres s'en mêlèrent. Forbé, qui est 
ls d'un Alsacien-Lorrain ayant opté, s'écria à 

un certain moment : « Dans ce pays-ci, il n'y a 
que des imbéciles ! » 

Après une chaude plaidoirie de M° Delemer, 
son jeune client n'est condamné qu'à 6 jours 
de prison. 

2e Affaire. — M e n d i c i t é . 
Marie Strobbe, Hortense Strobbe et Pélagie 

Dickens se livraient à la mendicité, 
Marie a déjà été condamnée à Boulogne, à 3 

mois pour même délit. 
Elle excuse sa mère et sa sœur. Elle a 15 ans 

1/2, sa jeune sœur a 11 ans. 
La mère, Pélagie Deckeos, nie avoir envoyé 

sa lille mendier. Si sa tille Marie a jamais men
dié, ça été pour se servir de ce qu'elle recevait 
ainsi, car elle ne lui a jama s rien rapporté. 

Me Iloudoy, en faveur des accusées, explique 
comment le l'ait s'est passé. 

Une dame de Roubaix s'était intéressée à 
cette famil e de 6 enfants. Dans l'un des voya
ges opérés par la famill • Sir»,bbe pour son com
merce de bijouterie fausse, deux enfants ju-
maux naquiren ; ils sont sonrds et muets. On 
"envoya Marie et sa sœur a Roubaix porter le 
certificat du médecin relatant cette naissance. 
La fl'lette a profilé de l'occasion pour mendier; 
mais les parents n'y sont absolument pour 
rien. Ce sont des ouvriers qui vivent honora
blement de leur petite industrie. 

Le tribunal remet l'affaire à demain pour 
plus ample informé. 
3* aflaire. — B l e s s u r e p a r i m p r u d e n c e 

Les journaux ont raconté que l'un des jours 
de la semaine dernière, la police, avertie par 
les voisins, trouva dans nue chambre, place de 
la Nouvelle-Aventure, a Lille, un enfant de 4 
mois, petil-flls de l'accusée. Méîanie Vande
nest, laissé dans la chambre avec la fenêtre 
ouverte. L'eufaut était tout mouillé sous la 
mauvaise moitié de tahlier qui le recouvrait, 
la porte était fermée à clef. 

Mélanie Vandeuest, l'accusée, nie tout. On 
l'a vue sortir à 9 heures du matin et elle n'est 
rentrée qu'à une heure de la nuit. Eh bien I 
Elle accuse le garde de police qui a fait ouvrir 
la porte de lui « jouer un tour » d'accord, 
dit-elle, avec le propriétaire pour l'expulser de 
sa chambre. C'est le propriétaire qui aurait 
aussi dicté le certificat du médecin. Euiki tous 
sont des menteurs. 

Mme Deogremont est la voisine qui a soigné 
le Petit abandonné. Elle a entendu 1 accusée 
rentrer à une heure et demie du matin. Elle a 
refusé de lui remettre l'eufaut. car, eu le lui 
confiant, la police lui avait douué l'prdre de ne 
pas le remettre à sa graud'mère. 

D'aifleurs, l'accusée est des puis mal notées. 
Elle a eu ciuq enfants et, quoiqu'elle prétende 
être mMée dans son pays, en Belgique, cela 

quantaine de francs. 
L'accuséo répond qu'elle avait eu cet argent 

de son mari. 
M. le commissaire de police a constaté les 

faits r lalés. plus haut. Il parait que Devernay 
avait vendu un cheval huit jours auparavant 
et qu'il aurait pu avoir de l'argent chez lui. 

Devernay raconte que ce n'est pas un autre 
qu'elle qui a pu le voler. 

L'accusée nie et trouve explication à tout. 
Des témoignages il resuite que la femme 

Bardiaux a touché l-2,000 fr. d'un héritage le 
lendemain du jour où elle a été accusée de ce 
vol. 

• Devernay affirme qu'elle savait où il dépo
sait sou argent. L'inculpée 1* nie avec une ex
trême énergie. 

Mme Devernay dit qu'en voyant le tiroir ou
vert, elle a été sajsie et qu'elle aurait visité 
Adélaïde si ce n'eût été la craiute de visiter 
une connaissance. 

D. (Au témoin). — Ce n'est cependant que 
une h» ure après que vous le dites a votre mari! 

Le tribunal acquitte la prévenue, sans frais, 
le ministère public ayant abandonné l'accusa
tion. 

février 1844. 
« Veuillez agréer, monsieur le préfet, l'assu

rance de mes sentiments respectueux. 
» A. Depuis. » 

L'Abbevillois ajoute les réflexions suivantes : 
« Huit conseillers municipaux sur onje ont 

également envoyé letrr démission et suivent M. 
Dupuis dans sa retraite. » 

.— GOUY-BN-ARTOIS. — Un triste acciden 
vient d impressionner douloureusement cett 
commune. Félix Vaert. jeune homme de 19 
ans, avait descendu un seau dans son puits 
pour tirer de l'eau. La cor le cassa, et le seau 
tomba au fond. Il pria des camarades de l'atta
cher lui-même, à une corde, pour le descendre 
à la recherche de sou seau. 

Une première fois, il se fit remonter, parce 

Cet article mérite u n démenti des p lus 
formels, car tous savent que le Français, en 
Belgique,est très-estimé et qu'il jouit d'une 
considération des plus étendues ; et pour 
mémoire j e rappellerai au Propagateur, 
l'année 18 0. 

Je v o u s prie, Monsieur l e Rédacteur, 
d'agréer mes civil ités empressées. 

' b & 4 * A D . LANKRKS. 

Bruxelles, 10 décembre 1880. 
Monsieur, 

En réponse à votre lettre du 6 courant, 
nous avons l'honneur de vous faire con
naître que les plaintes formulées dans l'ar
ticle du Propagateur que vous avez e u 
l'obligeance de nous transmettre, ne p e u 
vent s'adresser à Loire administration, qui 
n'a, du reste, aucune qualité pour renvoyer 
les indigents à la frontière, ce droit appar
tenant exclus ivement au gouvernement. 

Les administrations charitables ont pour 
miss ion, d'après la législation existante, de 
secourir ceux qui sont dans le besoin,quelle 
que soit leur nationalité, ainsi que cela 
résulte des articles suivants de la loi d u 
14 Mars 1876 : 

Art. 16. « Tout indigent .en cas de néees-
q£VZSSiï&^^^'ZhSgZ ' 8 U ' . s e r a ^ e o u r u proviso l renient par la 
avec une autre corde assez usée malheureuse- I commune ou il Retrouvera, 
meut. Cette fois la corde cassa et le malheu- I 
reux fut précipité au fond du puits. 

Audience du 47 décembre 
M e n d i c i t é e t c o m p l i c i t é . 

Nous avous relaté hier l'arrestation, à Rou
baix des deux jeunes Strobbe, Marie-Louise et 
Maiie-Horteuse, sous l'inculpation da mendi
cité, an moyen d'un écriteau que l'une d'eutre 
elles portait sur la poitrine. Leur mère, Péla
gie Deckens, est citée comme complice. 

Le tribunal, pour plus ample informé, avait 
renvoyé l'affaire à l'audience d'aujourd'hui. 11 
prononce les condamnations suivantes : 

Marie-Louise (13 ans 1/2) et Hortense Strobbe 
(11 aus) sont envoyées, la première pour 3 
mois et la seconde pour 15 jours dans une 
maison de correction. Pélagie Deckens, leur 
mère, pOur un mois en prisou. 

La mère, qui e<t laissée libre, embrasse en 
pleurant ses deux miettes qu'on emmène et 
elle se retire en sanglotant. 

— DOUAI. — Sous ce titre la Marseillaise à 
la porte, nous lisons dans la Gazette de Douai : 

« L'Ami du peuple avait annoncé qu'au PUNCH 
DES ÉTUDIANTS « les chants avaient suivi, y 
compris la Marseillaise, » en présence, des 
doyens des Facultés, 

» Ces d rniers auront probablement réclamé, 
car la feuille universitaire déclare aujourd'hui 
que la Marseillaise n 'a été chantée qu'en de-

Ou fit tout les efforts imaginables pour le re- ; 
tirer de cette triste position, et quand on y 
parvint, le pauvre Félix Vaert avait cessé de , 
vivre. 

Cet accident a jeté une tristesse profonde | 
dans la commune où Félix Vaert était bien i 
aimé. 

— ViBux-CONDè. — Vendredi, au train de 
6 heures 1/2 ém soir, venant de Péruwelz fBel- \ 
gique), quatre wagons ont été saisis a la visite 
de la douane, à Vieux-Condé, parce que sous le I 
plancher des wagons, près des essieux, on 1 
avait attaché 32 paquets de tabac d'une demi-
livre, dans des sacs en toile couleur marron 
foncé. 

Pour attacher ces 32 paquets, il faut, de l'aveu 
de personnes compétentes,au moins une heure, 
et le train ne stationne à Péruwclz que 40 mi
nutes et est gardé par uu garde spécial qui 
n'abandonne le train qu'à son départ. Ce n'est 
donc pas a Péruwclz que l'on charge la fraude. 

La marchandise fraudée est toujours si bien 
cachée que, selon nous, c'est au hasard ou à 
une dénonciation que l'on doit sa décou
verte. 

La Compagnie d'Anzin n'a réellement pas de 
bonh* ur, c'est la cinquième fois depuis cinq 
aunées que cela lui arrive; dernièrement en
core, on lui saisissait un wagon de 1re classe, 
sous les bancs duquel on avait attaché des boî
tes en fer-Diane renfermant des cigares. 

Les objets saisis ne sont jamais d'une grande 
valeur, mais cela n'empêche pas que la Compa
gnie d'Anzin, obligée de transiger, ne soit con
damnée au payement d'une somme très-im
portante. 

Divers bruits circulent au sujet de ces frau-

commune ou 
Art. 4. « L'étranger ainsi que l' individu 

n é d'un Belge à l'étranger acquièrent domi
cile de secours de la commune où ils ont 
habité pendant le terme fixé par l'article 
suivant. 

« Aussi longtemps qu'il n'auront pas 
acquis domicile de secours, les frais de 
leur assistance seront à charge de 1 Ktat. » 

Veuillez agréer, monsieur, l'assuiance de 
notre parfaite considération. 

Le Président. 
M. DOUCKT. 

le Secrétaire, 
F. BRALION. 

T 3 e l o i q r T x e 

t e d é r a i l l e m e n t d u t r a i n - é c l a i r 
Le regrettable accident qui a signalé l'essai 

» C M fort bieD , mais cette pudeur des des, dont les auteurs ne sont peût-êire pas ceux 
Doyens du Conseil académique Foncin, niant i 1 u e • opinion publique a d abord désignés, 
avoir coudoyé la Marseillaise, vaut à elle seule 
tout un poème. 

» L'Ami du Peuple ajoute qu'on avait écarté 
du PUNCH toute qoestion BRÛLANTE. 

» Aussi lui poserons-nous la question de 
savoir si tant de précautions n'ont pas emp3-
cnô le puuch de FLAMBER ! ! ! 

— Par une lettre qu'il adresse à Y Ami du 
Peuple, M. Mention, péputé dissident de la 
gauche et conseiller municipal de Douai, dé
da le qu'il ne se représentera pas aux prochai
nes élection- municipales. 

— Les troupes de la garnison de Douai se
ront passées en revue parle général Moulin le 
dimanche 19 décembre a 8 h. du matin, sur la 
promenade Saint-Jacques. 

— VALBNCIKNNBS. — La Société des Jncas 
s'est réuuie en assemblée générale et a décidé 
qu'une grande marche historique aurait lieu 
en 1882. 

Le plan sommaire de la marche élaboré par 
M. Foucart, vice-président de la société, a été 
adopté. 

Elle comprend trois parties : l'antiquité, le 
moyeu-âge, les temps Modernes. 

La marche se terminera par l'idéalisation de 
l'avenir. 

Dans le cortège paraîtront les principales na
tions de la terre avec ceux de leurs grands 
hommes qui ont le plus contribué au bien-être 
commun et les mouumeuts de. leur génie. 

La marche s'est divisée eu groupes et va dès 
maiuleuaut travailler à ce que la marche de 
18S2 soit diurne de celles de 1854 et de 1860. 

— BAILLEUL — M. Leurs, maire de Méteren, 
vient de donner sa démission. 

VILLKRS-COTTBR?:TS. — MlleSarah Bernhardt 
vient d'envoyer d'Amérique son obole. — 1,000 
francs, — pour la slatue d'Alexandre Dumas, 
à Villers-Cotlerêts, en souvenir du premier 
rôle qui lui ait été conlié, celui d'Anna Damky, 
de Kean. 

ANICHES — M. Joseph Décamps entrepre
neur de bâtiment, faisait comme d habitude sa 
tournée. Ce matin, il éiaità boire du café dans 
une maison, lorsqu'il l'ut pris d'un etourdisse-
ment. En se levant pour sortir, il s'affaissa si 
lourdemcut qu'il se lit au front une forte con
tusion. Relevé, immédiatement et transporté 
chez lui, malgré les soins qu'on lui a prodi
gués, il ne tarda pas à succomber. 

Il n'était âgé que d'environ 55 ans. 
DUNKERQUR. — La Société dunkerquoise des 

sciences, lettres et arts nous informe oftlciel-
lemeut qu'elle organise aussi une Exposition 
des beaux-arts pour 1881. Cette exposiàon qui 
comprendra la peinture, le dessin, la sculpture, 
la gravure, la lithographie et l'architecture, 
aura lieu dans les bâtiments de la marine, pen-
daut la saison balnéaire; elle s'ouvrira le 17 
juillet et sera close le 3t août. 

Nous ou publierons ultérieurement le règle
ment. 

ROUERIES. — Lundi dernier; un violent in
cendie s'es* déclaré au hameau de Vertigueul, 
à Romeries, dans la propr été de M. Félix 
Dubois, cultivateur. En peu d'instants, la ferme 
entière était en flamme. Tout a été brûlé. La 
perte, grandes, récoltes, mobilier, e l c , s'élève 
a 73,800 fr. Il y a assurance, 

BKTHUNE. — Mercredi dernier, le nommé 
Souquet. sujet belge, vivant eu concubinage 
avec la dame Delville, se présentait chez cette 
dernière pour reprendre ses effets, disant qu'il 
voulait rompre avec elle. La femme Delville se 
rénaudil alors en injures contre lui. 

Souquet, était ivre. Il cassa une pendule 
placée sur la" chemiuée, brisa chaises, glaces, 
e t c . . et voulu se retirer; mais la femme Del
ville l'attendait â la porte et lui porta, en pleine 
ligure, un coup de couteau qui occasionna une 
hémorragie. L'état du blessé est grave. 

— SAINT-PIERRE-LES-CADAIS. -— Notre cor
respondant particulier de Saint-Pierre-les-
Calais, uous écril : 

« Hier soir, a 7 heures 1/2, alors qu'il faisait 
un temps affreux, uu malfaiteur a brisé un 
carreau de la devanture de M. Masset, bijou
tier, rue Lafayetle, et a enlevé pour 8 à 900 fr 
de bijouterie et de montres. M. Masset n'avait 
rien entendu. Ce sont de jeunes ouvrières qui 
ont trouvé des boucles d'oreilles sur son trot
toir qui Tout prévenu que sa vitrine était bri
sée. 

— CALAIS. — A la suite d'une modification 
de M. le Préfet, adres-ée à M. Céoil Johnson, 
concessionnaire du tramway de Calais a Gui-
ne», c-lui-ci vient d'être mis en demeure de 
fournir à l'administratiou compétente, pour le 
15 janvier 1881 au plus tard, le projet d'exécu-
tiou de la partie N* 1 comprime entre le passage 
a niveau des Foutineltes et la place de Cuiues. 

— GORENFLOS. — M. le préfet Spuller. la 
révocatiou faite homme, dit le Mémorial d'A
miens, vient de révoquer le carde-champèlre 
de Gorenflos. Cette mesure u a rien de bien 
surprenant par le temps qui court, mais alin 

; de bien montrer que le bon plaisir de quelques 
l radicaux est la seule loi quil suive en pareille 

atl'ai.'e. M le préfet s'est bien gardé d'en réfé
rer au maire ou de provoquer une enquête. 

M. Dupuis, maire de Gorenflos, justement 
indigué d'un pareil procédé, a immédiatement 
envoyé sa démission à M. le préfet par la lettre 
suivante : 

s Gorenflos, 9 novembre 1880. 
» Monsieur le préfet, 

» Dans l'exercice des loue lions municipales, 
je me suis toujours attaché à faire exécuter 
toiites les lois et j'ai été puissamment aidé, 
comme de droit, par i'admiuisirauon supé
rieure. 

» La révocation du frarde-rhampetre de Go* 

— ROBULX. — Le sieur Denis Wignolle, âgé 
de 70 aus, contre-maître charpentier aux min-'s 
de Lourches, est disparu depuis le 6 décembre 
dernier, et touiesles recherches faites jusqu'ici 
pour le retrouver sont demeurées infructueu
ses. 

Il était allé, le jour de sa disparition, dînei 
chez un ami a Deuaiu et portait une cage et un 
petit paquet. 

Les personnes qui pourraient donner des 
renseiguements sur lui sont priées de vouloir 
bieu les adresser à M. le Maire de Lourches. 

"*-«ri l cLo E V o u n a l z . — 
DËC:.AK ATIONS DB NAISSANCES DU 16 décemb.— 
Zulmn Paesmans. rue Drouot, 4 . — Eléonore 
Dclporte. rue de Soubise. — Bose Despret, rue 
de Lannoy, 38ô — Auguste Vanelstraete, rue 
de la Perche fort Sioen, 16. — Gustave Ver-
meu'.eu. au Cul de-Four, maison Delestraiot. 4. 
— Albert Wilfart, rue Pierre-de Roubaix. 42.— 
Gustave Demarez. rue de8 7 Ponts, fort Masure, 
17. — Lucien LaDgeraert, rue Pellart, 58. — 
Joseph Briet, rue Daubenton proloBgée. 15 — 
Alfred Hooremin, rue des Fleurs, cour Des-
roueseaux, 43. — Léortine Willems, rue de 
Naples, cour Devriendt, 5. — Jeanne Roussel, 
me des Vélocipèdes, cour Delannoy, 18. 

DÉCLARATIONS DB DÉCÈS DU ' 6 décembre. — 
Achille Dobin, 1 mois, rue de l'Epeule, 188. — 
Louis Debuigne 51 ans, 9 mois, négociant, rue 
d'A ma, 22. — François B'irgHgrave, 17 ans, 11 
mois, tisserBDd, rue de Tourcoing, cour Flipo, 4 
— Louis Verspeeten, 2 moi*, rue de» Longues-
Haies, 178. — Hélène Lefebvre, 1 an, rue de 
Blanchemaille, 123. — Marie De Gosse, 50 ans, 
ménagère, rue des Fleurs, cour Desrousseanx, 
32. — Henri Debucquoy, 17 ans, 8 mois, encol-
leur. au Hutin, maison Lebtivet. — Armand 
Bontry, 3 mois, Grande-Rue prolongée, maison 
Delcourt. 

J È i - t n - t - c i - v i l d e T c u r e o i n g 
DKILAUATIONS DB NAissANCasdu 15 décemb.— 

Néant 
Du 16. — Anguetin Delplanque, Blanc Seau. 

DÉCLARATIONS D& DECKS OU 15 décembre.— 
Néant. 
Du 16 — Emile Chsquet, 5 mois, ru» de Me-

nin. — Reine Scalbert. I an. Fin delà guerre.— 
Louis-Joseph Duferniont, 39 ans, rue Houchard. 
— Sylvie Tiberghien, 51 ans, Hôpital-Civil. 

Convois funèbres et Obits 
Les personnes qui, par oabli involontaire, 

L'auraient pas reçu de lettre de faire part de la 
moitdeM. Loris DEBUIGNE, décédé à Rou
baix, à l'âge de 51 ans, sont priées de vouloir 
bien considérer le présent avis comme en 
tenant lieu et d'assister à ses FUNÉRAILLES 
qui auront lien à l'église Notre-Dame à Roubaix, 
le samedi 18 courant, à 10 henres du matin. — 
L'assemblée à la maison mortuaire, 22, rue de 
l'Aima. 

Les amis et connaissances de la famille 
DELLEMME-TRICOiT.qui, paronbli,n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part du décès da 
Dame Marie-Joséphine TRICOIT , décédée à 
"Wattrelos, le 15 décembre 1880, dans sa 74e 
années, sont priés de considérer le présent uvis 
comme en tenant lieu, et de bien vouloir 
assister aux CONVOI et SERVICE SOLEN
NELS qui auront lieu le samedi 10 dudit mois, 
à I henres 1/2, en l'église do Wattrelos. — L'as
semblée à la maisoB mortuaire, rue du Moulin. 

Cn OBIT SOLENNEL ANNIVERSAIRE 
sera célébré en l'église parroisM'ale de Saint-
Sépulcre le lundi 20 décembre 188>i, à 10 heures 
pour le repos de l'âme de Monsieur Ktiemie-
Mnrie-Joseph MOTTE, veuf de Dame Catherine 
DESURMONT, décédé à Reubaix, le 19 dé
cembre 1879. dans sa 59e année.— Les personnes 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire part, sont priées de considérer la présent 
avis comme en tenant lieu. 

Un ORIT SOLENNEL DU MOIS sera célébré 
en l'église Saint Martin, le mercredi 22 décem
bre, à 9 henres 1/4, pour le repos de l'âme de 
Monsieur Jacques François BATAILLE, percep
teur en retraite, décédé à Roubaix, le 22 no
vembre 1880, à l'âge de 64 ans.— Les person
nes qui, par onbli, n'auraient p&s reçu de lettre 
de faire part, sont priées de considérer le présent 
avis comme en tenant lieu. 

Correspondance 
Les articles publiés œar<.s cette partie dm 

Journal n'engagent ni l'opinion, ni la respon
sabilité de la Rédaction. 

du nouveau rap de entre Ostende et Aix-la-
: Chapelle a fait l'objet aujourd'hui à la Cham

bre d'un coort débat.Eu réponseaux questions 
! posées par M. Wa»seiKe, M. le ministre des 
I travaux publics a donné quelques explications 
; au sujet de ce déplorable événement qui a 

coûté la vie à un des fonctionnaires les plus 
méritants de l'admiuistration. Ilrésul'e de ces 
explications : qu'une enquête est ouverte pour 

I rechercher la cause réelle de cet accident, at-
1 tribué jusqu'à présent au bris d'un rail d'a-
I c'.er; que le train ne marchait pas avec une 
I vitesse extraordinaire au moment où il a dé-
i raille; et enfin que cet insuccès, dû à une cause 
I fortuite, ne préjuge en rien la question de sa-
I voir s'il ne serait possible d'établir entre Os-
; tende et l'Allemagne des communications plus 

rapides. 
M. sainctelette, après avoir donné ces ren-

i seignemeuls, a profité de l'occasion pour dire 
', « ce qu'il avait sur le coeur. » Il a énormément 
! à se plaindre de la « presse conservatrice », 
! qui, à chaque accident, et Dieu sait s'ils sont 
' nombreux 1 met en cause le chef du départe

ment. Or, 1 honorable ministre déclare qu'il 
n'est ni plus « bêle » ni plus « négligent » que 
ses prédécesseurs, pas plus qu'eux il n'est 

jettatore; dès lors, dit-il, si le nombre des ac
cidents s'est acciu, — ce qu'il ue cherche pas 
à nier, — c'est tout simplement parce que le 
mouvement des voyageurs et des marchandi
ses s'est développe d'une façon extraordinai

L'argument ne nons parait pas heureux, dit 
le Journal de Bruxelles. Sans doute le mouve
ment s'est développé dans une proportion con
sidérable, mais le personnel et le matériel 
n'ont-ils pas éié proportionnellement augmen
tés » N'en disons pas davantage sur ce point, 
pour ne pas tomber sous le coup des récrimi
nations de M. Saincteletle. 

Contenions-nous de faire remarquer à ce 
dernier qu'il ne protestait pas lorsque les jour
naux libéraux exploitaient dans un intérêt de 
parti ce au'ils appelaient le Dossier Wasseige et 
ensuite le Dossier Beernaert. Ah ! si à cette 
époque l'honorable député de Mons s'était levé 
pour faire remarquer avec l'indignation qu'il 
éprouve aujourd'hui qu'il est injuste etridicule 
de rendre le ministre personnellement respon
sable de tous les accid. nls qui arrivent, quelle 
force n'aurait pas maintenaut sa protestation? 
Le miuistre actuel n'est-il pas frappe avec les 
verjzes qu'ont inventées et préparées ses pro
pres amis '? 11 n'en est, à nos yeux, que plus à 
plaindre. 

— La Gazette de Liège publie sur le même 
accident uu long article dont nous extrayons 
le passage suivaut : 

« Ce que nous savons jusqu'à cette heure, 
c'est que les fonctionnaires de l'administration 
du cheuaiu de fer, ceux-là surtout qui devaient 
iuterveuir de leur personne dans ce misérable 
essai, étaient remplis d'appréhensions ; c'est 
qu'un machiniste, désigné pour conduire la 
locomotive, s'était fait malade et avait réclamé 
un certificat, du médecin pour se soustraire à 
cette redoutable missiou ; c'est que le malheu
reux Hamoir lui-même n avait pas voulu re
prendre a Liège la conduite du train-eclair, 
sans avoir été embrasser ses ciuq petits en
fants et sa malheureuse femme, avec un triste 
pressentiment, et que cette femme, quand on 
viat lui auuoucer qu'un accident, dont on 
essayait de lui cacher d'abord l'étendue, était 
arrive à sou mari, s'écria : Vous me trompez '. 
il est mort! et tomba sans coauaissauce. 

— BRUXELLES. — M. le bourgmestre Vander-
straeteu a douué, hier, sa démission de prési
dent de la commission de l'Exposition. 

— Il est question dit uu correspoudan 
bruxellois, d'appliquer à Bruxelles un nouveau 
système de receltes pour les tramways. On 
vendrait des cahiers contenant uu cerlaiu nom 
bre de billets de 10 à 15, £J et ià centimes. Le 
voyageur paierait avec ces billets et recevrait 
en échange un ticket indiquant la station a 
laquelle il est en droit de se faire transporter. 
Le receveur verserait ces tickets comme argent. 
Ou obvierait ainsi aux lenteurs daus la percep
tion et aux changes de monnaies toujours en
nuyeux. Les Compagnies éviteraient le danger 
de perdre des recettes dans les journées de 
grand encombrement et lorsque les trams sont 
assiégés par une foule indisciplinée. 

— ATH. — Les journaux de gauche ont brodé 
l'autre jour toute uue histoire sur la séques
tration d'une mineure au couvent des Carméli
tes d'Ath et sur une descente du parquet mo
tivé par ce fait giavo. 

Le procureur du roi s'est, en effet, rendu au 
Carmel d'Ath. Mais qu'y a-t-il constaté ? C'est 
que la pi étendue mineure est Agée de 24 ans, 
qu'elle est parfaitement libre et que c'est, de 
son plein gre, qu'elle entend demeurer parmi 
les pieuses fltles de âainte-Thérèse. 

— ORCQ. — Une vache furieuse parcourait 
hier au grand trot les champs de la commune 
d'Orcq et de graves malheurs auraient pu sur
venir si M. Dehueulin, fermier, n'eût attendu 
résolument l'animal et ne l'eût tue presque a 
bout portant, d'un coup de fusif. 

de l'Etat a sauté. Cinq h o m m e s ont été 
tués. Les dégâts matériels «ont énormes. » 

— Une dépèche de Christiania annonce 
qu'un incendie considérable a éclaté dans 
la vil le d'Arendal pendant la nuit du 8 au 
9 décembre. L'hôtel de la Poste et 18 mai
sons ont été réduit* en cendres; 12 c h e 
v a u x renfermés dans les écuries de la Poste 
ont péri dans les flammes. 

— Un incident fâcheux s'est produit à 
l 'audieace du tribunal de Montluçon. 

Le rédacteur d'une feuille radical*, pour
suiv i en police correctionnelle, s'était assis 
sur le banc d e s a v o c a u . M. Houanges, bâ
tonnier de l'ordre, ayant en vain, en son 
n o m et en celui de ses collègues, demandé 
au président et aux huissier* de faire éva
cuer le banc, est sorti du prétoire en qui t 
tant s a i o b e . 

Il a, dit -on, déposé une plainte. 
— L E CRIME D U BOULEVARD D E C L I C H V . — 

ARRESTATION BB L'ASSASSIN. — L'assassin 
I de Mme Muuye et t arrête depuis hier m i -
I tin. C'est un individu de taille au-dessus 
! de la moyenne , brun. Il portait jadis toute 
I sa barbe, mais il l'a fait couper dernière-
• ment e t n'a conservé que ses moustaches 
, taillées en bro-se. Il était vê tu d'une ja-
; quette gris foncé, d'un pantalon à fond 

sombre et coiflé d'une casquette. Tous ses 
vêtements sont v ieux e t sordides.On ignore 
encore sa profession, mais il a fait des 

| aveux complets . Interrogé m ê m e à propos 
d'un couteau a virole qu'on a trouvé dans 
ses poches en le fouillant, i l a avoué que 
c'était avec cette a ime qu'il avait perpétré 
son crime. Quand à Mme Mouye, elle va 
mieux. Une confrontation entre elle et son 

; assassin a eu lieu aujourd'hui. 

L E DIVORCE AUX ETATS Ux'is. — Bien 
! étonnant le c i toyen d* la libre Amérique 
! qui a écrit la lettre que publie u n journal 
j de N e w York, à la date du 7 novembre : 

« Monsieur Arnold, 
» Attendu que depuis longtemps je connais 

I votre femme et attendu que uous nous aimons 
i éperdument, je vous informe par la présente 

qu'elle est aujourd'hui légitimement mariée 
avec moi, et qu'elle ne vous appartiendra plus 
jamais. Nous partons pour une autre partie du 
monde. -Je remplirai envers elle les devoirs 
d'un époux. 

» Je suis avec respect, 
» HERMA.M DE MOER. » 

FAITS DIVERS 
— Le docteur Tanner parait vouloir faire 

parler de nouveau de sa personne. Les 
feuilles américaines publient une lettre 
adressée par lui au docteur Richardson, et 
où il offre de recommencer â Londres son 
jeûne de quarante jours; en m ê m e temps il 
se pose comme champion de l'eau, il porte 
un défi à tous les partisans du VID, de la 
bière et des alcools. Il demande qu'on fasse 
j iùner en même temps que lui des indivi
dus du même âge et de même constitution 
que lui, et qui auront la faculté de s'admi
nistrer de ces boiesons précitées, tandis que 

M. Arnold a tout s implement dépose u o e 
plainte en divorce. 

U N E NOUVELLE ERREUR DE LA. POLICE. — 
ARRESTATION ILLÉGALE. — Le Figaro rap
porte un fait au moins é t i acge . 

« Avant-hier soir, à neuf heures dix 
minutes , deux gardiens de la paix, requis 
par u n agent en bourgeois, ont an été et 
conduit chez M. Tayljr, c >mmissaire de 
police une dam* du nom de Vi ginie 
Breucq. laquelle promenait son enfaut, ua 
bébé d'un an, et se préparait à retourner à 
son domicile, 5, passage de la Ferme Saint-
Lazare 

Le mari de Mme Breucq, un brave ex-
Fous-ofncier, médaillé militaire et actuelle
ment employé comme surveillant au Crédit 
foncier de France, attendait sa femme en 
prodiguant ses soins à ses autres enfants, 
trois petites filles et un jeune garçon. 

Jusqu'à d ix heures, M. Breucq ne fut pas 
inquiet outre mesure, car il pensait que sa 
femme avait pu aller chez une parente à 
elle. 24, boulevard Sébastopol. 

Minuit sonoa cependant; la mère de 
famille et son bébé n'étaient pas rentrés... 

Nous laissons à deviner les angoises du 
père, qui reçut enfin, dans la matinée 
d'hier, une lettre de Mme Breucq, apprenant 
son arrestation non motivée. 

A l'heure où ces l ignes paraîtront, Mme 
Breucq sera év idemment mise en liberté, 
car l'erreur aura été reconnue. 

Il n'en est pas moins vrai qu'une femme 
éminemment honorable, mère de famille 
sans reproche et , de plus, lauréate à p lu
sieurs reprises de diverses institutions cha
ritables, en raison de nombreux actes de 
dévouement, aura d û passer vingt-quatre 
heures au Dépôt parce qu'il aura plu à 
quelques agents da la confondre avec une 
mendiante. 

M. Breucq lu i -même nous a communi
qué ce récit et ne cra n t aucun démenti . 
C'est pourquoi nous le reproduisons. > 

— Le baron Léopold de Rothschild, frère 
du chef de la maison Roth-child â Lon
dres, est fiancé à Mlle Marie Pérugia, nièce 
du baron Scbey de Vienne. 

— On annonce de New-York, que les 
receltes produites par l'engageaient de 
Mlle Sarah Bernhardt se sont élevées à 
98,800 dollars, à N e w York, en quatre se
maines ; à 48.000 dollars à Boston, ou elle 
a joué deux semaines seulement. Le Trésor 
a décidé le remboursement à Ml e Sarah 
Bernhardt de 1 56p dallars qui avaient été 
exigés par la douane pou/ la garde rob? de 
l'artiste, cette garde-robe devant è're 
exempte de droits puisqu'elle se composait 
d'objets professionnels considères comme 
instruments de travail. 

N O U V E L L E S DU MATIN 
UKE INTERPELUTIOR 

Paris, 16 décembre. S b. 15, soir. 
On paile d'une interpellation ou d'une 

question qui serait adressée à M. Barthélé
m y Saint-Hilaire, ministre des affaires 
étrangères, avant lac iô iurede la session. 

ESLÈVEMEHT DES EMBLÈMES RELIGIEUX 
Paris, 16 décembre, o h. s. 

M. Buffet, sénateur, a informé M. Ferry, 
ministre de l'instruction publique, qu'il le 
questionnera à la prochaine séance du Sé
nat, sur l 'enlèvement des emblèmes reli
g i eux dans les écoles communales de Paris. 

PRÊSIDErlCE DU TRIBUNAL DES CONFLITS 
Paris, 16 décembre 5 h. 10 s. 

La commission d'initiative séuatoriale 
n'a pas pris en considération la proposi
tion de M. Baragnon sur la présidence du 
tribunal des conflits. 

M. H bière en a été é lu 1* rapporteur. 
MINISTÈRE DE LA GUERRE 

Pans . 16 décembre, 6 h. 25 soir. 
MM. Rivaud, chef de bureau au minis 

tère de la guerre, Kauflret Manony etSou-
dirycke, v iennent d'être mis à la retraite, 

l is sont remplacés par MM. Destouvelle, 
Beaucourt et Béjot. 

CONSEIL DE CABINET 
Paris, 16 décembre, S h. , soir. 

Le Conseil des ministres s'tst réun* ce 
matin et a arrêté les déclarations que le 
Gouvernement doit faira devant la com
miss ion du Sénat pour soutenir l 'ameude-
m e n l présenté ptr M. Bnsson. 

AMENDEMENT BRISSON 
Pans , 16 décembre, 5 h. 20, soir. 

La sous-couiuiission des finances au Sé
nat s'est réuuie aujourd'hui pour discuter 
l 'amendement Brisson et particulièrement 
l'article 6. 

ZSV^BFSTSilSStS& i COMMISSION SENATORIALE SUR LA RÉFORME 

Roubaix, 17 décembre. 
Monsieur le Rédacteur, 

A la demande de plusieurs de m e s com- ! U n e maison s'est écroulée vers cinq heure* 

longtemps la privation d'aliments 
— On lit dans las Provincias qu'une ca 

tasttopheest survenue » Atbaida ^Espagne) 

patriote»,etonues de l'article que vous avez 
reproduit dernièrement d'après le Propaga
teur, je me suis adressé au bureau gênerai 
de bienfaisance de Bruxelles qui m'envoie 
la lettre ci après. Je vous p i l e de bien 
vouloir l'iuseurdiins voire ettirnuble jour 
M i 'I 

du mal in , engloutissant sous ses décom
bres les familles qui l'habitaient. On a re
tiré plusieurs personnes horriblement m u 
ti lées. 

—On écrit de Genève, 13 décembre. «Une 
exp louon a c a lieu ce matiu.Une poudrier* 

JUDICIAIRE 
Pans , 16decembre, 5 h . 16 s. 

La commission extra-parlementaire rela
t ive à la loi sur la réforme judiciaire, pré
cédemment nommée par les trois groupes 
de la la gauche a dés igné aujourd'hui trois 
délègues, MM. Humberi, Jobard et Edouard 
MilUud pour 1» représenter et pour prépa-
îer un contre-projet cherchant le terrain 
d'une trausactton afin d'arriver à u n e en
tante. 

Tb.ieb.iul
dauss.es
deuuHivcine.ni

